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Pour son 10ème anniversaire et en 
partenariat avec le CCAS de la ville 
de Brive, le Secours Catholique et 
A3S, l’équipe des Petits Frères des 
Pauvres de Brive a souhaité mettre 
en lumière ces oubliés du quotidien 
qui sont pourtant incroyablement 
en vie.

À cette occasion, 
une exposition grand format 
des 12 portraits a également 
été conçue - Septembre 2022.
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Depuis la mise au point du daguerréotype, on n’a cessé de fixer des paysages, des scènes 
de la vie, des portraits. Tous témoignent d’un instant capté au temps qui passe, d’une impression 
suspendue au tourbillon de la vie. Souvent enfermées dans des albums, maintenant stockées 
dans des mémoires numériques, les photos sont là pour raconter un moment de vie… de celui qui 
a pris le cliché et de la personne ou de l’objet capté par l’objectif. 

En plus de 75 ans d’existence, les Petits Frères des Pauvres ont pris, photographié, flashé, parfois 
mitraillé les personnes qu’ils accompagnent bien souvent lors d’événements festifs comme les 
repas de Noël, ou à l’occasion de sorties et de séjours de vacances. Des photographes de renom 
ou de simples bénévoles se sont livrés à cet exercice. Alors, qu’a de particulier cet album « Envie » ?

D’abord, une envie de montrer. Voir les personnes âgées d’aujourd’hui qui ne sont pas les 
vedettes de notre société. Donner à voir des personnes âgées de Brive car « Qu’em d’aqueth pais 
deus qui nos an aimat », on est du pays de ceux qui nous ont aimés, comme le dit si bien le 
chanteur occitan Yan de Nadau. Ces visages photographiés sont ceux de personnes qui ont une 
histoire, une vie qui, un jour, ont croisé les visages de bénévoles des Petits Frères des Pauvres ou 
d’autres associations. Nous avions envie de donner à voir ces visages.

Mais aussi une envie de témoigner car aujourd’hui, plus de 2 millions de personnes âgées 
sont en situation d’isolement en France et ce n’est pas normal. Ces visages et bien d’autres sont 
dans nos entourages, nos voisinages et pourtant, nous ne prenons pas souvent le temps de les 
regarder… En choisissant de les exposer sur les murs de la ville de Brive, nous espérons changer le 
regard, impressionner au sens photographique la rétine de tous pour chasser l’indifférence et la 
solitude qui menacent nos aînés. 

Jean-Luc BRUSTIS 
Directeur de la Fraternité régionale Sud Ouest 

Début 2012, 4 bénévoles ont débuté l’aventure de la création d’une équipe Petits Frères des 
Pauvres sur la ville de Brive. Depuis, elle s’est étoffée grâce à l’engagement de 25 bénévoles 
actuellement qui ont à cœur de porter les valeurs de l’association. 

Ainsi, par nos actions auprès des personnes âgées à domicile ou en établissement, nous 
sommes présents dans leur vie en partageant des moments conviviaux, notamment ceux où elles 
peuvent être un peu plus seules encore (Noël, anniversaire…). Nous sommes aussi là pour trouver 
ensemble et avec les partenaires des solutions à leurs problèmes.

Être bénévole, c’est le bonheur simple d’un sourire, d’un « merci pour votre visite » ou encore 
d’un « vous partez déjà ? ».

Merci à tous ceux qui, grâce à cette exposition, auront envie de nous rejoindre pour continuer 
cette lutte contre l’isolement de nos aînés !

Jacqueline Cousin 
Responsable d’équipe de Brive, Petits Frères des Pauvres

La photographie pour changer 
les regards sur nos aînés…

Déjà 10 ans !
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Depuis 1946, les Petits Frères des Pauvres luttent contre l’isolement et la solitude des 
personnes âgées, prioritairement les plus démunies. Par nos actions, nous recréons des liens 
leur permettant de reprendre goût à la vie et faire partie du monde qui les entoure. Vivre tout 
simplement. Par notre voix, nous incitons la société à changer de regard sur la vieillesse, nous 
témoignons, nous alertons et nous favorisons l’engagement citoyen.

La crise sanitaire a rendu visible l’isolement des personnes âgées à domicile comme 
en établissement.  Mais pour un grand nombre d’entre elles, ce n’est pas une réalité propre 
à cette période sans précédent, il est vécu toute l’année. La pandémie l’aura également 
immanquablement amplifié. Or, chacun de nos aînés devrait pouvoir vivre pleinement sa vie 
jusqu’au bout en maintenant le lien social indispensable à son bien-être et à sa sérénité. 

En Corrèze, le Schéma Départemental de l’Autonomie 2019-2023 de Corrèze a inscrit une 
action forte de lutte contre l’isolement, avec un maillage territorial important des différents 
réseaux dont celui des Petits Frères des Pauvres. Dans ce cadre, il est également rappelé 
l’importance de développer, faire connaître et valoriser le bénévolat de proximité. 

Depuis 2015, le CCAS de la ville de Brive a lancé et anime le dispositif «une visite, un sourire» 
dans lequel l’équipe des Petits Frères des Pauvres de Brive est très impliquée. Celui-ci réunit 
9 associations œuvrant dans la lutte contre l’isolement des personnes âgées et permet à 
125 brivistes de plus de 65 ans de bénéficier de visites de convivialité à leur domicile grâce 
à l’investissement de 89 bénévoles. Dans le cadre de ce réseau, il est également rappelé 
l’importance d’encourager le bénévolat et la solidarité envers nos aînés. 

C’est pourquoi, à l’occasion de son 10ème anniversaire et en partenariat avec la ville de 
Brive, l’équipe des Petits Frères des Pauvres de Brive a souhaité mettre en lumière ces oubliés 
du quotidien qui sont pourtant incroyablement en vie. Inspirés et dans la continuité du projet 
Expo Envie mené par Pierre Toury et l’équipe des Petits Frères des Pauvres de Tours en 2021, 
nous souhaitons inviter nos concitoyens à changer de regard sur la vieillesse.

Dans ce projet, nous partons à la rencontre de 12 personnes âgées, 
accompagnées par des bénévoles des équipes Petits Frères des Pauvres, 
du secours catholique, d’A3S et du CCAS de la ville de Brive et qui ont 
accepté de partager un petit bout de leur intimité : 

Josette, Bernadette, Huguette, Jean C., Marie-Thérèse S., Marie-Thérèse R., 
Joel, Florentine, François, Daniel, Jeannot et Jean K. 

Photographe plasticien, il explore des formes, 
des supports, des évènements qui confrontent avec 
malice l’image trace et l’éphémère théâtral. Plus 
connu pour son travail photographique autour du 
spectacle vivant, il explore depuis toujours les traces 
sensibles du patrimoine humain, végétal et minéral. 

Après avoir découvert son travail photographique 
plein d’humanité au sein de l’EHPAD d’Uzerche, nous 
savions que Patrick arriverait à mettre en lumière ces 
oubliés du quotidien avec bienveillance, respect et 
dignité.  

« Photographier, c’est arrêter le temps à un instant T, c’est ainsi que je me suis posé 
quelques moments avec eux… Au travers de ces portraits, j’ai essayé de saisir un instant 
fugace de leur vie, à capter leur regard généreux et leur insatiable envie de partager avec 
l’autre ».

Lutter contre l’isolement 
de nos aînés, un enjeu 
de société majeur

Les portraits 
photographiques 
par Patrick Fabre 

Récolte des récits par les bénévoles
Pour aller plus loin dans la découverte de ces portraits et de cette énergie qui les anime, 

vous pourrez découvrir un petit bout de leurs récits. Ces extraits, fidèles à leur parole ou à leurs 
écrits, ont été soigneusement récoltés par ceux qui les connaissent dans leur intimité et leur 
complexité : les bénévoles « accompagnateurs » ou « visiteurs », peu importe… L’envie et le plaisir 
restent les mêmes : aller à la rencontre de nos aînés, les reconnaître dans leur singularité, leur 
personnalité et leur montrer qu’ils comptent pour nous. 

Témoignage de Marie-Elisabeth, bénévole au Secours Catholique, qui accompagne Marie-
Thérèse S. : 

« Marie-Thérèse fait mon admiration car elle est toujours souriante et pleine d’idées. Je 
suis trésorière au Secours catholique de Brive et médecin à la retraite. Aller voir Marie-Thérèse 
me permet de garder le contact avec les réalités. Marie-Thérèse est infirmière à la retraite ce 
qui nous donne une certaine connivence. Elle me parle de ses enfants dont l’un d’eux travaille 
en psychiatrie. Je lui demande conseil pour certains de mes doutes, elle me répond toujours 
avec spontanéité et bon sens. Une relation de confiance s’est tout de suite instaurée. Comme 
Marie-Thérèse ne peut pas se déplacer facilement ni faire les choses par elle-même, je suis 
heureuse de pouvoir l’aider à réaliser ses objectifs. Je suis vraiment contente d’avoir pu établir 
cette relation d’amitié. »
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Ma vie professionnelle m’a permis de faire des rencontres 

et de connaître des amis. 

La vie n’a pas toujours été très facile mais je n’ai jamais baissé 

les bras. J’ai une passion : la danse ! J’ai gagné des concours 

de valse et de tango. J’oublie tout quand je danse… 

Actuellement, je me sens bien à Bel Air. Je participe 

aux animations ce qui m’oblige à sortir de ma chambre 

et à rencontrer les autres résidents.

Bernadette
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Quand j’étais jeune, j’ai travaillé chez un distributeur de vin. 

Je suis toujours resté avec mes parents. Mon père, un des joueurs du CAB, 

m’emmenait toujours partout avec lui, même aux repas. Une de mes 

passions, c’est de collectionner les articles de journaux sur le rugby.

Depuis le décès de mon père, il y a une dizaine d’années, c’est plus pareil. 

Ma mère est décédée en 2014 et depuis je reste seul dans cette grande 

maison. J’ai toujours envie de sorties et de voir des gens !

DanielDaniel
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Je ne suis pas d’ici, je suis du midi, de Florensac. Quand ma mère est 

morte j’avais douze ans, mon père m’a mis à l’orphelinat. J’en ai bavé, 

sans ma mère j’étais perdue. C’est compliqué ma vie.

Mon frère m’a recueillie à Tulle mais j’en ai eu marre, j’ai pris la poudre 

d’escampette. Je suis partie à Brive à pied.

Quand je veux faire quelque chose, même si je n’sais pas, je fais. Il ne faut 

pas se dire je ne sais pas, il faut aller plus loin, toujours. Aujourd’hui je vis 

seule dans mon appartement et je m’occupe en tricotant des animaux 

que je donne à mes copines.

Florentine

8 • EnVie EnVie • 9



Orphelin, j’ai été placé dans des familles d’accueil qui m’ont fait travailler 

très dur.
À la retraite, la maladie de ma femme m’a tenu éloigné des autres 

longtemps. Puis elle est rentrée en EHPAD à Treignac, ne conduisant plus, 

j’étais tout seul. 

Cet isolement m’est devenu insupportable. J’ai fait le choix de rentrer 

à la résidence autonomie Les Genêts. Aujourd’hui je suis heureux, les gens 

sont gentils et je me suis fait des copains. Ma vie est maintenant rythmée 

par le rugby. Je ne rate aucun match !

François
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J’ai eu une belle vie avec mes parents et mon mari. Nous n’avons pas 

eu d’enfant. Malgré des problèmes de santé, ma vie familiale a été 

extraordinaire. Mon mari faisait de l’escalade et de la marche de haute 

montagne. Il s’occupait du club de montagne, je le suivais de loin (rires). 

Avec ces jeunes, nous avons eu des partages très forts et une grande 

reconnaissance. J’ai beaucoup voyagé avec mes parents et mon mari. 

Il m’a quitté à cause du Covid, c’est très dur…

J’étais couturière chez d’autres et chez moi, j’aimais beaucoup 

mon métier. Je l’avais choisi alors que j’étais enfant.

Huguette
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Lors de mon service militaire dans l’aéroporté et les parachutistes, j’ai 

souvent croisé Pierre Perret - voisin de la caserne. J’ai fait toute ma 

carrière à EDF dans différentes régions de France. Lorsque j’ai pris ma 

retraite, le mal du pays étant là, je suis revenu en Corrèze où je faisais 

quelques activités comme la pêche, la cueillette des champignons 

et surtout la culture du rugby avec le CAB.

J’ai été conseiller municipal d’une commune corrézienne durant treize 

ans et actif au sein de l’association corrézienne des diabétiques. 

Aujourd’hui, dû à ma déficience visuelle, je dois être accompagné 

pour mes sorties. Je suis à l’association A3S où 3 personnes 

s’occupent de moi Marie, Céline et François. Le vendredi, on 

m’emmène jouer aux cartes. Je retrouve Carole et Sandrine du CCAS. 

Je les remercie tous vivement pour leur aide, qui égaie ma fin de vie 

et m’apporte une précieuse aide morale.

Jean
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Venant de la campagne, je me suis retrouvé à Brive pour pouvoir y 

rester actif et être bénévole. Je le suis resté jusqu’à ce que le grand âge 

me fasse basculer de la catégorie visiteur à celle de visité. Cela m’est 

arrivé à la charnière de l’apparition du Covid. Depuis, cette pandémie 

nous montre chez les personnes âgées, une situation aggravée de leur 

isolement, et parfois même, une vraie difficulté à vivre en dehors de tout 

contact ou dialogue.

Merci de le faire savoir !

Jean
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J’ai eu une vie trépidante sur Paris. J’étais journaliste au Figaro et très 

engagé dans la vie associative. Puis mon épouse est décédée et j’ai choisi 

de vivre à Brive pour y passer ma retraite. Pas de famille, ni d’ami sur place…

Je me suis vite senti seul.

J’ai fait appel à une association dont j’ai été le premier visité. Nadine, 

depuis, s’occupe de moi. C’est plus qu’une visiteuse, c’est ma personne 

ressource, mon amie. 

Je mange 2 fois par semaine dans le petit troquet près de chez moi et il y a 

2 ans, j’y ai rencontré mon épouse ! C’est difficile car elle est handicapée et 

ma santé ne s’améliore pas, mais nous profitons de chaque jour. 

Jeannot
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J’ai eu le bonheur avec Liliane, ma femme, de faire beaucoup 

de randonnées, de partager deux passions : la visite de châteaux : 

la Loire, la Bretagne, le Périgord… ainsi que la collection 

d’une centaine d’autographes de personnalités, 

qui sont en partie encadrés dans mon entrée !

Maintenant, Liliane est malade et ne communique plus. Petit à petit, 

les appels des uns et des autres se sont taris…ils ont oublié comme 

le disait la publicité que « le bonheur, c’est simple comme un coup 

de fil ». Heureusement, mes 2 bénévoles m’apportent du réconfort 

à chaque visite.

Joël
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Quels que soient les endroits de vie quand la santé ralentit, 

les personnes sortent moins, les promenades les fatiguent, 

un moment dans les magasins… Pas aujourd’hui ? Demain peut-être…

Je vais lire. L’isolement commence…

Les visites sont importantes et attendues. Les personnes savent 

les nouvelles du dehors, une conversation c’est agréable.

Marie-Thérèse
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Je suis née à Paris et avec mon mari nous y avons vécu 45 ans. 

Agréables souvenirs de ma vie parisienne : magasins, promenades 

avec des amis. Nous sommes restés 7 ans en Savoie dans une maison 

familiale qui appartenait à mon beau-père et à son épouse. 

A Pragnolan-la-Vanoise, j’ai vécu des moments très heureux, 

très conviviaux, il me reste de très agréables souvenirs. 

À la retraite, nous sommes venus à Brive retrouver des amis, la vie était 

agréable. Au décès de mon mari, il y a trois ans, je suis venue à Bel Air. 

Et à cause du Covid, plus de visites, ni de nouvelles des amis. Ma vie a 

été facile, avec mon mari tout était facile !

Josette
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Je suis très heureuse d’avoir des visites, cela me distrait et me fait 

chaud au cœur. 

J’ai demandé d’être visitée car je m’ennuie beaucoup. Je marche 

difficilement et ne peux pas lire. Marie-Elisabeth vient me voir aussi 

souvent qu’elle peut. Elle me tient au courant de ce qu’elle fait et 

me rend beaucoup de services et m’aide à réaliser certains de mes 

objectifs. 
J’ai demandé ces visites au Secours Catholique car je suis croyante 

et me sens en communauté, cela m’aide à tenir le coup et à 

participer un peu à la vie de l’Eglise.

Marie-Thérèse
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À Joël, Florentine, Daniel, Jean C. , François, Jeannot, Marie-Thérèse S, Marie-Thérèse R., 
Jean K., Bernadette, Huguette et Josette, qui nous ont fait confiance et ont bien voulu partager 
un petit bout de leur quotidien et de leur intimité. 

À toutes celles sans qui le projet n’aurait pas vu le jour grâce à leur enthousiasme et leur 
énergie : Patricia, Jacqueline, Maria et Marie, qui sont à l’initiative du projet et bénévoles au 
sein de l’équipe des Petits Frères des Pauvres du Pays de Brive. 

À tous les bénévoles qui œuvrent au quotidien auprès de nos aînés engagés au sein du 
dispositif « une visite, un sourire » et en particulier ceux qui ont contribué à la réalisation de ces 
12 portraits : Céline et Marie d’A3S, Nadine et Francine de l’équipe du CCAS, Marie-Elisabeth 
et Josiane du Secours Catholique et enfin Morgan, Lucette, Didier, Manuel, Isabelle des Petits 
Frères des Pauvres. Ainsi qu’ à l’équipe de l’EHPAD de Bel Air, de la résidence Les Genêts et de 
l’EHPAD de Rivet. 

Au Centre Communal d’Action Sociale de Brive pour son aide précieuse tout au long du 
projet, ainsi qu’au Conseil Départemental de la Corrèze. À Patrick Fabre, photographe, qui a 
accepté de relever le défi au pied levé. À Fabrice Combe pour son travail graphique.

À nos partenaires financiers, qui ont permis de le concrétiser : la Conférence des Financeurs 
de la Prévention de la Perte d’Autonomie de la Corrèze, la Mairie de Brive-la-Gaillarde et AG2R 
LA MONDIALE.

Photographie : Patrick Fabre
Graphisme : wakame-graphisme.com
Impression : les imprimeurs corréziens 

Les Petits Frères des Pauvres souhaitent 
dire un grand merci…

Et enfin, merci à tous les citoyens 
qui souhaiteront se joindre à nous 
à la suite de la lecture de ce livret…
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